
La convergence des acteurs de lâ€™infrastructure de lâ€™internet

Description

Lâ€™augmentation du traficÂ viaÂ lâ€™internet, due notamment au dÃ©veloppement actuel de la 
tÃ©lÃ©vision over the top et, demain, du cloud gaming, incite les acteurs de lâ€™infrastructure de 
lâ€™internet Ã  fournir des contenus et des applications au plus prÃ¨s de leurs clients, tout en 
optimisant le format de compression des vidÃ©os.

Le dÃ©veloppement dâ€™une offre deÂ Â«Â tÃ©lÃ©vision over the topÂ Â»Â (OTT), comme celle
proposÃ©e en France par MyCanal, Orange CinÃ©ma SÃ©rie (OCS), Salto ou encore Netflix, influe sur
lâ€™interconnexion entre les diffÃ©rents acteurs de lâ€™internet afin de dÃ©livrer des contenus au plus
prÃ¨s des utilisateurs. Selon lâ€™Arcep,Â Â«Â lâ€™interconnexion constitueÂ le fondement dâ€™internet.
Â Elle dÃ©signe la relationÂ technico-Ã©conomique qui sâ€™Ã©tablit entre diffÃ©rents acteurs pour se 
connecterÂ et Ã©changer mutuellement du trafic. ElleÂ garantit le maillage global du rÃ©seau et permet 
aux utilisateurs de communiquer entre euxÂ Â». Entre le client et son fournisseur dâ€™accÃ¨s Ã  internet
(FAI) dâ€™un cÃ´tÃ©, et les fournisseurs de contenus et dâ€™applications (FCA), comme YouTube ou
Twitter de lâ€™autre, lâ€™Ã©cosystÃ¨me des acteurs de lâ€™infrastructure de lâ€™internet rÃ©unit les
rÃ©seaux de diffusion de contenus (CDN) comme Akamai ou Cloudfare, les points dâ€™Ã©change
internet (IXP) comme DECIX ou NLix, les transitaires, comme Level 3 ou Cogent et, enfin, les
hÃ©bergeurs comme OVH ou iKoula. Ces acteurs constituent lâ€™infrastructure de lâ€™internet car ils
exploitent physiquement des machines et des tuyaux sur le rÃ©seau.

Chacun de ces acteurs remplit une fonction particulier dont les frontiÃ¨res tendent Ã  devenir de plus en
plus poreuses. Les rÃ©seaux de diffusion de contenus (CDN) propoÂsent, Ã  partir de serveurs dit de
cache, de rÃ©pliquer des contenus afin quâ€™ils soient accessibles au plus prÃ¨s des utilisateurs qui en
feront la demande (voirÂ La remÂ nÂ°16, p.42). Les points dâ€™Ã©change internet (IXP) proposent desÂ 
infrastructuresÂ permettant aux diffÃ©rents acteurs de sâ€™interconnecterÂ viaÂ leur interÂmÃ©diaire,
plutÃ´t que par le biais dâ€™un ou plusieurs transitaires. Ces derniers sont des gestionnaires de rÃ©seaux
internationaux et acheminent le trafic en servant dâ€™intermÃ©diaires entre les fournisseurs de contenus et
dâ€™applications et les FAI. Les hÃ©bergeurs, quant Ã  eux, abritent le contenu des fournisseurs de
contenus et dâ€™applications mais aussi des individus. Comme le souligne le rapport dâ€™activitÃ© de
lâ€™Arcep, intitulÃ©Â Â«Â Lâ€™Ã©tat dâ€™internet en France en 2019Â Â»,Â Â«Â la tendance 
actuelle du marchÃ© est Ã  la convergence entre les diffÃ©rents acteurs selon plusieurs scÃ©narios 
dâ€™intÃ©gration verticale, vers lâ€™amont comme vers lâ€™aval de la chaÃ®ne de valeurÂ Â».

Les fournisseurs de contenus et dâ€™applications cherchent Ã  raccourcir la distance qui les sÃ©pare du
terminal des utilisateurs et nouent des partenariats avec les fournisseurs dâ€™accÃ¨s Ã  internet afin que
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leurs contenus soient hÃ©bergÃ©s dans des serveurs de cache placÃ©s Ã  lâ€™intÃ©rieur du rÃ©seau
des opÃ©rateurs de tÃ©lÃ©communications.Â Ces CDN internes, appelÃ©sÂ Â«Â CDN on-
netÂ Â»Â peuvent Ãªtre ceux de lâ€™opÃ©rateur qui les hÃ©berge ou appartenir Ã  des tiers. Deux
fournisseurs de contenus et dâ€™applications opÃ¨rent cette stratÃ©gie en France : Google et Netflix. Afin
de se rapprocher de lâ€™utilisateur, les transitaires sâ€™appuient sur leurÂ infrastructureÂ pour
dÃ©velopper une offre de CDN et hÃ©berger des contenus provenant de tiers. La stratÃ©gie poursuivie
par les CDN est Ã  la fois de mailler le monde de leur propreÂ infrastructure, et de placer leurs serveurs au
sein du rÃ©seau des FAI, toujours pour Ãªtre au plus prÃ¨s du client. Enfin, les FAI produisent
dÃ©sormais leurs propres contenus sans passer par dâ€™autres intermÃ©diaires que leur propreÂ 
infrastructure.
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Cette tendance Ã  dÃ©ployer un CDN interne Ã  un FAI peut Ãªtre le fait des fournisseurs de contenus et
dâ€™applications, des CDN, mais Ã©galement des FAI eux-mÃªmes. Lorsquâ€™ils sont dÃ©ployÃ©s
par des fournisseurs de contenus et dâ€™applications ou des CDN, ce sont les FAI qui hÃ©bergent les
contenus, pour ne plus avoir Ã  les acheminer depuis un point dâ€™interconnexion jusquâ€™Ã 
lâ€™utilisateur. Selon lâ€™Arcep, Â«Â 53Â % du trafic vers les clients des principaux FAI en France 
proviennent de quatre acteurs : Netflix, Google, Akamai et FacebookÂ Â». Fort de plus de 5 millions de
clients en 2018 en France, Netflix gÃ©nÃ¨re prÃ¨s dâ€™un quart du trafic vers les clients des quatre
fournisseurs dâ€™accÃ¨s, Orange, SFR, Bouygues Telecom et Free (voirÂ La remÂ nÂ°52, p.28).

Parce que les acteurs de lâ€™infrastructure de lâ€™internet ont tendance Ã  converger,Â 
Â«Â la divergence Ã©ventuelle des intÃ©rÃªts respectifs des acteurs de lâ€™Ã©cosystÃ¨me peut 
engendrer une diffÃ©rence de point de vue, voire susciter des tensions ponctuellesÂ Â»Â selon lâ€™Arcep.
Lorsque deux acteurs internet Ã©chouent Ã  sâ€™entendre, certains utilisateurs pourraient mÃªme ressentir
une dÃ©gradation de la qualitÃ© de service du rÃ©seau. Plus grave :Â Â«Â une interconnexion pourrait 
Ã©galement Ãªtre utilisÃ©e dans une optique de discrimination anticoncurrentielle Ã  lâ€™Ã©gard de la 
source, de la destination ou du contenu de lâ€™information transmiseÂ Â». Et câ€™est lÃ  toutÂ le rÃ´le
du rÃ©gulateur que de veiller Ã  ce que la neutralitÃ© du Net soit respectÃ©e pour que les accords, ou
dâ€™Ã©ventuels dÃ©saccords, entre les acteurs de lâ€™infrastructure de lâ€™internet nâ€™influent pas
sur la qualitÃ© du service offert aux utilisateurs,Â y compris lorsque de trÃ¨s grands fournisseurs
dâ€™applications et de contenus comme Google ou Netflix, ou de grands CDN font en partie abstraction
des intermÃ©diaires habituels pour lâ€™acheminement de leur trafic.

Akamai, leader mondial des CDN, se fÃ©licite de lâ€™Ã©volution des usages de la vidÃ©o et notamment
du dÃ©veloppement du streaming. Dâ€™aprÃ¨s lâ€™analyste James Fish pour Piper Jaffray citÃ© parÂ 
Les Echos,Â Â«Â Akamai pourrait ainsi empocher 100 millions de dollars de revenus annuels 
supplÃ©mentaires de la part de son client Disney Ã  lâ€™horizon 2024Â Â». Si les poids lourds du secteur
comme Netflix, Google, Apple ou encore Comcast prÃ©fÃ¨rent dÃ©velopper leur propreÂ 
infrastructureÂ dâ€™acheminement de contenus, Akamai pourra compter sur une multitude de clients qui
nâ€™ont pas les reins assez solides pour en faire autant, comme Viacom, Turner, NBC Sports ou encore
Canal+, et qui passeront par lâ€™offre dâ€™Akamai pour permettre Ã  leurs clients de consommer des
contenus vidÃ©o de maniÃ¨re optimale. En 2018, Akamai, dont lâ€™entreprise cotÃ©e au Nasdaq est
capitalisÃ©e 13,8 milliards de dollars, rÃ©alise un chiffre dâ€™affaires de 2,7 milliards dâ€™euros et
compte pour moitiÃ© de ses clients des mÃ©dias et des opÃ©rateurs de tÃ©lÃ©communications. De plus,
le cloud gaming (voirÂ La remÂ nÂ°48, p.77), jeux vidÃ©o jouÃ©s en streaming, assure Ã©galement de
belles perspectives dâ€™avenir pour les CDN, qui pourront Ã©largir leur clientÃ¨le Ã 
lâ€™Ã©cosystÃ¨me des acteurs du jeu vidÃ©o. Il faudra cependant attendre le dÃ©ploiement de la 5G, le
cloud gaming nÃ©cessitant un temps de latence extrÃªmement faible, pour que lâ€™utilisateur puisse jouer
dans de bonnes conditions.

Sources :
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